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ladda 1687‑01 la neige et les frimas

La neige & les frimats ont chassé la verdure,
Nos troupeaux ne vont plus aux champs.
Il ne reste rien du printemps,
Et le cruel hyver a glacé la verdure :
Helas ! helas ! que je serois heureux
Si mon cœur pour Philis étoit aussi de glace ;
Mais par malheur quelque saison qu’il fasse,
Il est toujours brûlé des mesmes feux.
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ladda 1687‑02 le printemps que l’on voit

Le Printemps que l’on voit paraistre
Ne fait, helas ! qu’augmenter mon tourment,
Je ne verray jamais ses boccages renaistre
Sans songer à l’amour de mon perfide Amant ;
C’est dans ce bois si sombre & si paisible
Qu’il m’asseura d’une éternelle foy ;
Mais le cruel m’ayant rendu [sic] sensible,
Fait son plus doux plaisir de s’éloigner de moy.
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